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LES DEUX PREMIERS LIVRES DES ROIS

:1 0 Leur unité. - Les deux parties de l'Ancien Testament que nous nommons é

le premier et le second livre des Rois ne forment en réalité qu'un seul et même
écrit. Origène 1 et saint Cyrille de Jérusalem 1 attestent que, de leur temps.
elles n'étaient pas séparées l'une de l'autre dans les Bibles hébraïques; ce 9ui
est encore vrai pour toutes les éditions manuscrites 3. La division est pourtant
assez ancienne, puisqu'elle remonte aux SeptaI)te, auxquels l'Itala et la Vulgate
l'ont empruntée tour à tour; mais le fond même du récit, aussi yien que le
style 4, démontre la parfaite unité de l'œuvre., Les premières lignes du second
livre se rattachent immédiatement aux dernières lignes du premier, S9.nS la
moindre interruption.

20 Leur nom, et leur relation avec le troisième et le quatrième livre des
Rois. - Les Juifs désignent par le nom collectif de Samuel, et, dans le détail,
par les titres Premier (livre) de Samuel, Seconq, (livre) de Samuel, les écrits
sacrés que nous appelons ({ Premier livre des Rois, Second livre des Rois 1>.

Puis notre troisième et notre quatrième livre des Rois deviennent, dans leur
Bible, le premier et le second des M'lâkim, ou des Rois. Saint JérÔme a con-
servé en partie ces dénominations dans les inscriptions qu'il a placées en tête
des quatre livres: Liber primus ~amuelis, quem nos primum Regum dici-
mus; Liber secundus Sqmuelis, quem nos secundum Regum dicimus; Liber
Regum tertius, secundum Hebrœos primus Malachim; Liber Regum quartus,
secundum Hebrœos Malachim secundus. Cet autre arrangement provient éga-
lement des Septante, qui, se. plaçant au point de'vue de la royauté juive, dont
l'histoire entière est racontée dans ces livres, les envisagèrent comme formant
un tout logique 5. Sous ce rapport, leur division est légitime; mais celle de la
Bible hébraïque ~st plus exacte, puisque le troisième et le quatri~me livre des
Rois constituent une œuvre à part, très différente de celle qui porte le nom de
Samuel, et' beaucoup plus récente. Quant à ce nom, il dénote, COmme ceux
de Josué, de Ruth, d'Esther, etc., l'un des principaux héros du récit: le pro-
phète Satnlrel nous apparaît, en effet, dès la première pagè, et il joua un rôle
prépondérant dans l'institution de la royauté israélite, qqi forme le fond de la ;
narration.

30 Le sujet traité et l'organisation intérieure. - L~s deux livres de Samuel
exposent la: continuation de l'histoire du peuple de Dieu, ~epuis la fin de la

,
1 Ap.'Euseb., NiBtor. eoo!., VI, 26. 5 llsdlsent : BIXaIÀS~rov 1tpw'C'IJ, BIXal).slrov
1 Cat., IV, 35. 8~V'C~pIX, c.-à-d.: Premier (livre) des règnes, etc.
3 La séparation n'a été Introduite qu'en 1518 TertnJ1len latinisa ce titre sous la formeBasi-

dans les éditions imprimées de la Bible hé- !iarum; plus tard, les Latini dirent: Regno-
braYque. rom, jusqù'à ce que la Vulgate ellt fait la mo-

l, Voir plus bas, 6°. dllicatlon qui subsiste encore.
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ppriode des Juges jusqu'aux dernières années du règne' d~ David; mais, ainsi
qu'il vient d'être dit, ils s'occupent avant tout des origines et de l'établissement
définitif de la royauté au sein de la nation théocratique. Pendant quelque

, temps, les HébreuX: sont encore gouvernés par des Juges (Hêli, Samuel, les
fils de Samuel), comme.'sous la pêriotle prêcêdente. Diversîncidents, qui se
groupent autour de la personne de Samuel, excitent peu à peu au cœur du
peuple le dêsir d'avoir àsa tête un roi P!oprement dit; Saül est élu et sacré;
toutefois, reconnu inéapable devant Dieu',etdevant)es hommes d'exercer de si
hautes fonctions, il est rejeté .et remp19cé par David. Les deux rivaux vivent
ensemble pendant quelques années, le premier persécutant le second et essayarit
de s'en dêfaire; puis Saül meurt,..et David règne glorieusement sur Israël, pro-
curant à ses sujets la force e~ la gloire 1 soit au dedans, soit au dehors.

Le premier livre entre en matîère d'une façon abrupte: un vieillard déEilîté
de corps etd'esprît gouvern~ les Hébreux, que les Philistins opprîm~nt dur'e.o
ment. La douce figure du jeune Samuel nous apparaît ~n même temps, cpmme
un contraste, et coDlll)e une promesse qu'il ne tarde pas à rêaliser ;nous pas-
sons ensuite à Saül et à David. Le premier livre s'achève à la mort du saint
prophè1e et du TO. maudit. Le second s'occupe exclusîvement de Davîd èt de,
son règne glorieux.

De là, sî nous réunissons les deux livres, une division très naturelle en trois
parties: 1.° l'histoire de Samuel, 1 Reg. I-XII; 20 l'histoire de Saül, 1 Reg. XllI-XXXI; "
3° l'histoire de David, II Reg. I-XXIV.

Mais nous pouvons aussi donner une division propre à chaque livre, pour ell
faciliter mieux e~corela lecture. - Pre'!nier livre. Trois parties: 1° Les der-

,niers juges d'Israël, 1, 1.-VIl, 17 (deux sections: la judicature d'Héli, 1, 1.-IV, 22;
la judîcature de Samuel, v, 1..,.VIl, 17). 20 Saül roi d'Israël, VIII, 1-xv, 35 (de~x
sections: élêvation de Saül à la digmté royale, VllI, 1 - XII, 25; Saül r~prouvé
de Dieu, XIII, 1.-xv, 35). 3° Les dermères années de Saül, les commencements'
de David, XVI i 1-XXXI, 1.3 (trois sections: David à la cour de Saül, XVI, 1-xx, 43;
David fugitif à travers le district de Juda" XXI, 1-xxvI, 26; David exilé chez
les Philistins, XXVII, 1-xxxI, 1.3). -:- Second livre. Trois parties: 1.° Dàvid règne
à HébrDn, l, 1.-IV, 12.2° David règne à Jêrusa!em; v, 1-xx, 26 (deux sections:
extraits des annales royales, dêcrivantla puissance toujours croissante de 'David,
Vi 1-x, 19; le grand crime de David et ses sui les funestes, Xl, 1-xx, 26).
3° Dernières an~ées du règne de David, XXI, 1- XXIV, 251.

4° But et importance des deux premiers livrès des Rois.. - Le but est
t., tel que nous pouvons l'envisager actuellement. D'abord ~n but très
général : raconter la suite de l'histoire des Hébreux, en tant qu'il~ étaient le
peu~le de Jéhovah. En second lieu, ~~t plus sp.é~ial :,/d.~montrer le~ droi.ts. de
DavId et de sa race au trône d'Israel; En troISIème lIeu i but tres specIal:
attester la fidélité de l)ieu à ses anciennes promesses relatives au Messie, et

, en décrire l'accomplissement pr{)B're~sif.
C'est ici, évidemment, le point le plus essentiel. Autrefois le Seigneur avâit

fait annoncer à la tribu de Juda ,qu'elle exercerait sur toule la nation choisie
une hégémome puissante et glor.euse, qui se transformerait un jour au règne
du Messie lui-même (cf. Gen. xux, 8-11, elle èommentaire); voici qu'îl place
réellement un membre de cette tribu sur le trône d'Israël, en affirmant, dans,
leE) termes les plus solennels, que le sèeptre et la couronne de David passeront
au derniel' et au plus auguste de ses de~c~ndaI1ts (cf. II Reg. VII, 12-16). Aussi
;' . ,'- ,-; ~-
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-n'est-il pas surprenant que le nom de Ma§iah 1 ou Messie. dé~ormais si fré-
quent, si célèbre, apparaIsse pour la première fois dès le commencement du
livre de Sam~el (1 Reg. Il,10.): il donne le tqn à tout le reste.

M~is ilya plus encore. Dans ce livre, en effet, Da,;,id jui"-mêmenous apparaît,
el'\. maint détail de sa vie, <;omme la figure et le type du Christ: type dans ~es
humiliations et ses souffrances (par exemple,'.il est, lui aussi; abandonné et ,

perséC\lté par les siens; il tIson Judas dans Achitophel, etc.); type dans ses
gloires et ses triomphes. Il réunil en sapèrsonne les trois grandes f'onctions d~ .
'Christ: il est roi, et roi selon le cœur de Qieu.; il est prophète dans ses psaumes;
il exerce jusqu'fi un certain point le rôle ~ prêtre, se revètant du costume sa.;.
cerdotal [II Reg. VI, 14), donnant,la bénédiètion à la façon des prêtres (II Reg.
VI, 14, 20, etc.). Il y a vraiment en lui une ressemblance anticipée du Messie;
~ussi bien, celui.:ci est-il parfois appelé « David" (cf. Jer. XXX, 9; Ez. XXXIV,
23-24; XXXVII, 24-20; Os. III,O), de même que le saint roi porte le nom de

, Christ, unctus. '

L'importance dogmatique ~u récit est indiquée par là même. Son intérê~
historique est pareillement très considérable, puisqu'il nous fait assister à une
autre période de crise et de formatiol1 dans Israël, à un changement complet-
dans le mode de gouvernement. Ce n'e~t pas tout: en même temps qùe la
royauté sera fondée, Dieu enverra régulièrement à son peuple une suite presqu~
ininterromp\le de prophètes, pour régler et contrebalancer l'autorité des rois;
ces prophètes étaQliront autour d'eux des écoles où la sainteté et la science
sacrée seront cultivées de concert, et les représentants du Seigneur seront
'ainsi multipliAs pour le bie~ de la natiQn. o.'un autre côté, par l'organisation
complète et détaillée du culte, le sacerdoce sera lui-même rehaussé, de manière
à pouvoir mieux exercer l'influencè' qui lui appartient de droit. .

DO L'auteur et ses sourceS. - Suivant une tradition juive que plusieurs
anciens Pères ont admise, Samuel serait l'auteur des deux premiers livres des
Roi". Mais cette opinion ne peut être vraie qu'autanl qu'on la restreint aux
chapitres l':'XXIVdu premier livre, puisque le reste de l'ouvrage est'postérieur
à la mort de Samuel. En oJ.rtre, la frappante unité de fond et de forme qui règne
dàns toutes les parties des deux livres supposant un seul et même histQri~n ,
S1J.muel se trouve par là même exclu.

Cette unité exclut aussi" l"e gepre de composilion auquel de nombreux inler-
J1rèles hétérodoxes altribuent aujourd'hui l'origine: d\l premier et du second
livredes:Rois, c.-à-d. la compilation p,ure et simple. L'a~l~!!!:J.~I!!I!.Qg,:::
s~1~g~~r, a su garder son ()riginalité, t~ut enüWisant les doeJ.lmerts
assèz nombreux qu'il avait à sa disposition. D'après la Bible même, les sources,
écrites Gont il dut se servir fûrent de trojs $ortes: 10 qJ1elquesrécilséman&nt
de prophètes contemporail1.s; par exemple, «.je livre de Samuel le Voyant,~ -
« le livre du prophète Nathan, » « le livre de Gad le Voyant'; » 20 des détaila'
statistiques conten\l~ dans les fasti regis David 3 ;3~ l~ :recueils poétiques de
cette époque, t;el que Je « livre des Justes 4 », dont il a été déjà question

- Jos. x, 13 s. - ,

A défaut de nom, il est du moJns possible d'indiquer une date approximative..
D'après 1 Reg. XXVII, 6, la ville de Sicéleg, qu.e le chef philistin Achis avait
donnée à David, « appartint aux rois de Juda jusqu'à ce jour, » par conséquent
jusqu'au temps où vivait l'écrivain, Ç)r les mots «rois de Juda» disent claire": ,

, :
c

t ;n"Î1J~ \:;é:; j 4 Cf. ŒReg. Y,18. /
1 Cf. 1. P~r. XXIX.. 28. ',,:': . ~ Voye~ ~ecommentalre.
8 , "1 P~r. xxvn, 24. "c:?,..",.-
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ment que lé schÏf$me des dix tribu:!? av'èfit eu lieu, et que plusieurs monarques
s'étaient succédé sur le trône de Juda. L~ règne de Roboam réalise ces deux
cpnditions. Le style, qui est celui' d~ l'âge d'Qr de la langue hébrarque, clas-
siqi,leetpur, sans mélangt:'d'aramarsmes, suppose aussi une période peu éloignée
d~celle de David et de Salomon.

60 La ve'racite' de nos deux IÎvres a été mise en,~oute par plusieurs critique!:
1 rationapstes, qui appuient leurs attaques sur des contradictions qu'ils pré-

tendent y découvrir. Telle la double élection de Saül (1 Reg. x, 1, et x, 20-25),
la double origine attribuée aU' proyerbe N1.l11} et Saul inter prophetas? (1 Reg.
x, 11, et X)X, 24), etc. Le commentaire prouvera que ces antil.ogies ne sont
qu'apparentes 1. La véracité de l'historien est attestée de toutes manières: au
dedans, par la vie et la simplicité du récit, par la minutie des détails et leur
parfaite conformité- avec les mœurs du temps, par l'exactItude de la topo-
graphie, etc.; au dehors, par les autres portions de là Bible, qu~ racontent les
mêmes faits de la même manière, et qui les supposent connus de leurs lecteurs.
Voyez les titres des psaumes III, VII, XVII; X~XIII, LI, Lili, LVI, LVIII, Ltll, CXLI,
et les référen~es marginales qui les accomp~gnent. Comp. aussi Ps. LXXVII, 70;
XCVIII, 6; Iso XXIX, 1; Eccli. XLVI, 16; I. Mach. Il, 57; IV, 30. Notre-Seigneur
Jésus-Christ lui-même cite un trait du premier livre (Matth. XII, 3-4, et les
passages parallèles; cf. 1 Reg. XXf, 6); la sainte Vierge lui emprunte q1!elquei

" parole~ dans son Magnificat (Luc. l, 46-55; cf. 1 Reg. Il, 5, etc.); saint Pierre,
saint Etienne et saint Paul en font d'autres extraits (Act. III, 24; VII, 46;
XIII, 20- 22) : preuve de la hàute confiance que les Juifs ont toujours ooe en cet
écrit.

7° Chronologie des deux livres de Samuel. - Même difficulté sur ce point
que ppur les livres de Josué et des luges 2: nous manquons de données suffi-
santes pour déterminer sûrement la durée de l'époque embrassée par l'ensemble

Ide la narration, et aussi les dates (les prillcipaux faits. Nous trouvons bien,
1 Reg. IV, 18, quarante années pour la judicature d'Héli; Il Reg. v, 4, quarante
ans pour le règne de David; mais nQus ignorons combien de temps Sa~uel et
ses fils gouvernèrent Israël, et la date de quaran te afls assignée par saint Etienne
au règne de Sai:j13, quo.ique si claire en apparènce, nous est de pe-u d'utilité,
parce qu'elle ne dit point si les deux années d'Isboseth 4 sont comprises dans ce
chiffre, ou si elles doivent êtrè comptées à part.

1 Cependant on compte d'or~inaire environ cent~ren~e ans pour la durée totale,
'et cent anS' pour celle des faIts racontés, au premIer lIvre;, 8° Ouvrages Ùi consulter. - Parmi1es meilleurs commentateurs càtholiques,

nous citerons saint Ephrem,InSamuelem, Opera syf'j'aca, t. 1, pp.331 et 8S.;
Théodoret, ln libras llegnorum; Sanchez, ln Regum libros cammentarius

-(1623); Duguet, Explicatian des Livres des RoisiParis, 1738:-1740), Clair,
lés Livres des Rois (Paris, 1884); de Hummelauer, Commentarius in libros
Samuelis (Paris, 1~86)5. II n'est pas sans intlirêt de noter que saint Jérôme,

'.;commença par ces lIvres sa traduetion de la Vulgate sur l'hébreu. .'~,', , / - -

" 1 Voyez aussi le Man. bibi.. t. II, n. 470; 4 Cf. IIReg.II,40. Sept ans et demi selon

Ccrnely, Inlroduclw specwlis in his!or(cos Ve- d'autres (Ibld" Ir, 4l; voyez Jecommeutalre). ,
teris Testamenti libros sacros; ParlB, 1887, pp. 5 Voyez aussi Vlgouroux, la Bible et les dl!.
260 et ss. couvertes modernes, t. III, pp. 386-408, PO'ur

2 Voyez .les Iutroductlons. l'histoire d'Héli et de Samuel.
3 Cf; Act. XIII, 3.1, et Jos., Ant., VI, l'. 9. -

",;,;;c,",;
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PREMIER LIVRE DES ROIS

\

CHAPITRE 1

t.n y avait un homme de Ramathaïm- 1. Fuitvirunus de Ramathaim.Sophim,
Sophim, dans la montagne d'Ephraïm, de monte Ephraim, et nomen ejus Elcana,
qui s'appelait Elcana j il -.était fils de filius Jeroham, filii Eliu, filiiThohu, filii
Jéroham, fils d'Eliu, fils de Thohu, fils Suph, Ephrathœus.
de Suph, Ephraïmite.

2. n avait deux femmes,dont l'une 2, Et habuit duas uxores, nomen uni
s'appelait Anne, et la seconde Phé- Anna, et nomen secundœ Phenenna.
nenna. Phénenna avait des enfants, et Fueruntque Phenennre filii j Annre autem
Anne n'en avait pas. non erant liberi.

3. Cet homme allait de sa ville à Silo 3. Et ascendebat. vif ille de civitate
aux jours ordonnés, pour adorer le Sei- sua, statutis diebus, u~ adoraret et sacri-
gneur' des armées, et pour lui offrir des ftcaret Domino exercituum in Silo. Erant

PREMIÈRE PARTffi à environ trois heures au nord de Jérusalem.-
Les derniers Juges d'ürafil. De monte Ephraim: les montagnes centrales de la

1,1 - VII, 17. Palestlneclsjordanlenne. Elles s'étendaient jusque
, sur le territoire de Benjamin (Jud. IV, 5; AU.StCTION 1. - JVDICATVRE D HÉLI. l, 1 - IV, 22. grog"., pl. VII). - Elcana, selon sa généalogie

§ 1. - Naissance et consécration de Samuel. complète (1 Par. VI, 22), était un lévite de la
l, 1 - II, 10.. famille de Caath. Eph"athtIJus a, Ici et ailleurs

1° Elcana et sa famille à Silo. 1,1-8. (III Reg. XI, 26), le sens d'Ephratmlte; XVII, 12,
CHAP.I. - 1-2, Les personnages principaux et Ruth, l, 2, ce nom désigne les habitants de

nous sont d'abord présentés. - Futt vt". Dans l'antlquc Ephratha, ou Bethléem. On croit que
l'hébr.: vaYy'hi, c et 11 y eut ]), comme en tête Suph, le dernier ancêtre d'Elcana mentionné dans
des trois livres précédents et de plusieurs autres. ce passage, avait donné son nom au u pays de
Cf. Jos. l,let le commentaire. - Ramatha{m- Suph ]), dont nous avons parlé plus haut. - Duas
~ophim. Le premier de ces deux noms est au u.rores. La polygamie était tolérée par la 101 ma-
duel: les deux Ramah; ou : les deux hauteurs. sntque. Cf. Deut. X'I!, 15-17. Peut-être Elcana
Le second paraît désigner, d'après IX, 5, le dls- n'avait-il épousé Phéncnna qu'à1\ause de la sté-
trlct dans lequel était située la ville natale de rillté d'Anne (vers, 2). - Anna. Hébrou : !Jan- -

Samuel (If le pays de Suph ]». Ce nom complet nall, grâce; le nom de la femme de Tobie (Tob. l,
n'est pas employé ailleurs; l'hébr. dira désormais !), de la prophétesse qui assista avec l~ saint
slmplemeut Râmah (Ramatah. vers. 19, ete., qui vieillard Siméon à la présentation de Jésus au
a occasloDné le Ramatha de la Vulgate, équivaut temple (Luc. JI, 36), ct aussi, d'après la tradition,
à l'accusatif de mouvement). Deux opinions prln- do la mère de la sainte Vierge. - Phenenna.
clpales se sont formées sur l'emplacement primitif Hébreu: P""innClh, pe,'les, ou corail. - Fue-
do Ramah : les uns se décldeIIt en faveur du Neby ,'untque...: du côté de Phénenna, III famille fut
Samoun, hlluteur !"elativement considérable qui complétée par des enfants.
sc dresse au nord-ouest d~Jérusalem (AU. geogr., 3-8. Les pèlerinages d'Elcana et de sa famille
pl. XVI; pl. XVIII, profil 4); les autres, dont nous à S1Io; tristesse d'Anne.- Statutts àiebus. Hébr:
partllgeons le sentiment, identifient le Neby ~a. de jours en jours; c.-à-d, tous les ans. Voyez
moun 11 Maspha (note de Jud. xx, 1), et con- Jud. XVll, 10 et le commentall'e. Probablement
fondent le Ramah actuel avec celui de la tribu pour la Pâque, d'après Ex. XJJJ, 10. - Domino
de Benjamin, Jos. XVIII, 25, qui ne dUIère pas exercitu1,m. Dans l'hébr. : Y'homh (ba'ô!. Pre-
du village d'Er-Mm, bâti sur une colline conique, mière apparition de ce nom çélèbre, qui rl)~iendra



l REG, l, 4-10.,
autem ibi duo filii Heli,'Ophrii et Phi- sacrinces; Les deux fils d'Héli, Ophniet
nees, sacerdotes Domini. Phinées, y faisaient la fonction de prêtres

du Seigneur.
4. Un jour donc Elcana, aYilnt offert

son sacrifice, donna à Phénenna sa femme,
et à tous ses fils et à toutes ses filles )eur
part de la victime.

5. Il n'en donna qu'une à Anne, tout
triste, parce qu'il l'aimait. Mais le Sei-
gnenr 1'avait r~nduè stél'ile.

6. Phénenna, qui avait de la jalousie
contre elle, )'affiigeait aussi et la tour-
mentait ~extrêmement, jusqu'à l'insulter'
de ce que le Seigneur l'avait rendue
stérile.

7. Sicque faciebat per singulos an- 7. Elle la traitait, ainsi tous les ans
nos, cum redeunte tempol:e ascenderent ,lorsque le temps était venu de monter au
ad temp)um Domini; et sic provocabat temple_du Seigneur; et Anne se mettait
eam. Porro illa fiebat, et non capiebat à pleurer, et ne mangeait point.
cibum.

8. Dixit ergo ei Elcana, Yir suus : 8. Elcana, son mari, lui d~t donc : Anne,
Anna, cur fies? et quare noncomedis? pourquoi pleurez-vous? pourquoi ne man.
et quam ob re~ affiigitur cor tUUI!l? gez - vous pas et pourquoi votre cœur
Nqmquidnonego melior tibi sum quam s'affiige.t-il? Ne suis-je pas pour vous
decem filii? plus que ne vous seraient dix enfants?

9. Surrexit !!.utem. Ann.a postquarn. 9. ARrès donc qu'Anne eut, n;tangé et
comederat et blberat ln Silo. Et Hel! bu à 8110" elle se leva; et tandIs que le
sacerdote se dente super sellam ante po- grand prêtre Héli était assis sur son
stestempli Domini, siège devant la porte du temple du Sei-

gneur,
10. cum -esset Anna alllaro animo., 10. Anne, qui avait le cœur plein

oravit ~d Dominum, fiens largiter; d'amertume, pria le Seigneur en répàn-
dant beaucoup de larm~,

- ,'-

plus de deux cent solxauoo fois daus l'Ancien taux, ont tOujours regardé la stérUlté comme un
Testament (deux 10ls seulement dans le Nou- opprobre et comme un châtiment divin. - S;c-
veau, Rom. IX, 2S; et Jac. v, 4). Souvent les que... PB" singu!os annos. Et chaque année l'In-
LXX ont Inséré le mot 1j~6~';'6 dans leur tra- suIte devenait plus cruelle, à mesure qu'Anne
ductlon, en se bornant à modifier légèrement sa per~ai.t' l'espérance d'avol.r ~es enfants. Aùssl,

, forme primitive; c'est de là qu'Il a passé dans ftebat, non capiebat...: traits pathétiques, de
les prières Ilturglques. Ces armées du Seigneur même que les paroles consolantes d'Eleana (me-
ne sont au~res que les anges (note de Jos. v, !ior... quam decem... : dix, chl1fre rond pour
14). - ln Silo. C'est dans cette ville, entre dire: un grand nombre; cf. Ruth, IV, 15).
Er,Râm et Naplouse, que l'arche résidait habJ- 2° La prière d'Anne et son vœu. l, 9-18.
tuellement depuis Josué. (Cf. Jos. XVIII, 1 et le Charmant récit, tout vivant sous nos yeux.
comménmlre.) - D"o ftlii Re!i... Note destinée 9-11. La prière. - Postquam comederat:.. J..es
à préparer la suite du récit, II, 12 et es. - mote CI non caplebat clhnm 1> du vers. 7 ne slgnl-

PhenennlB... partes: leur part des sacr\fices pa- fient pas qu'Anne ne prenait absolument aucune
clfiques, ou d'acti.ons de grâces; car le rituel nourrlture.Deplu~,la toul"nure héhraYque (CI après
mosaYque accordait aux donateurs une certaine manger et après boire 1» semble s'appllquer aux
quantité de ces viandes sacrées. Cf. Lev. VII, 11 repas de la famille en général.~ He!i saoordote...:
et ss. - Annl8... partem unam triBUS. L'hébreu lé grand prêtre d'alors; Il descendait d'Aaron par
paraît plutôt sign\fier: à Anne... une porti.on de Ithamar.. Cf. 1 Par. XXIV, 3.. Phlnées, le dernier
deux; c.-à-d. une double Pllrt. Elcana voulait pontife dont Il a été fait mention (Jud. xx, 28),
montrer ainsi à Anne qu'elle ne lui était pas était fils d'Éléazar; on ignore dans quelles clr-
molps chère, malgré sa stérUlté (quia... dilige- constances le souverain pontificat avait passé
bat). Voyez Gen. XLIII, 34, et l'explication. - d'une famme à l'autre. - Super se!/am : un siège

A;Dtigebat... Les Jalousies intestines, ce cruel ln- d'apparat, commè J'indique l'emploi de l'article
convénient de la polygamie, même dans les mell- (!e siège J dans le texte primitif. Cf. IV, 13. -
leures famUies (Gen. xxx, let SB.). - Ut ex- Ante postes tempU: c.-à-d. à l'entrée du mber-
probraret... Les Hébreux, l't en général les Orlen- nacle, pour présider et pour surveUier. - Vornm
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:( Il. et elle fit un vœu en ces termes: Il. et vofum vovit,dic~ns : Domine
., Seigneur des armées, si vous daignez exercituum, si respiciens videris affii-

regarder l'affiiction de votre servante, si ctionem famulre ture, et recordatus II)oi
vous vous souvenez de moi, si vous n'pu- fueris, nec oblitus ancillre ture, dede.;
bliez point votre servante, et !?Ci vous risque servre ture sexum virilem, dabô
donnez à votre esclave un enfant Ifiâle, ~um Domino omnibus diebus vitre ejus,
je le donnerai à mon Seigneur pour tous et novacula non ascendet super caput
les jours de sa vie, et le rasoir ne passera ejus.
point sur sa tête. .

12. Comme Anne demeurait ainsi long- 12. FaatuIficest autem, cum illa mul- "
!emps en prière devant le Seigneur, Héli tiplicaret precescoraIfi Domino, ut Heli
Jeta les yeu:t sur sa bouche: observaret osejus;

13. Or Anne parlait dans son cœur, et 13. pO1TO Anna loquebatur in cordé
l'on voyait seulement remuer ses lèvres, suo, tantumque labia illius movebantur,
sans qp'on entendît aucune parole. Héli et vo:t penituB lion audiebatur. lEstima-
crut qu'elle avait bu avec excès; vit ergo eam Heli temulentani,

14. etjllui dit: Jusqu'à quand serez- 14. dixitque ei : Usquequo ebria eris?
v°1!s ivre? Laissez un peu reposer le vin digere paulisper vinum quo mades.
qm vous trouble.

15. Anne lui répondit : Pardonnez-moi, 16~ RespondeIis Anna: Nequaquam,
mon seignemi je sui)' une femme comblée inquit, domine mi; nam mulier infelix
d'affliction; je n'ai bu ni vin, ni rien qui nimis ego SUIfi, vinumque et omne quod
puisse enivrer; mais j'ai répandu mon inebriare potest non bibi, sed effudi ani-
âme en la présence du Seigneur. mam 1lleam in conspectu Domini.

16. Ne/croyez.pas que votre servante 16. Ne reputes ancillam tuam quasi
soit comme l'une des filles de Bélial; unam de fillabus Bellal, quia ex multi-
car il n'y a que l'excès de ma douleur et tudine doloris et mœroris mei locuta SUffi
de Ifion affiiction qui m'ait fait parler usque in prresens.
jusqu'à cet instant.

17. Alors Héli lui dit : All~z en paix; 17. Tufic Heli ait ei: Vade in pace,
et que le Dieu d'Israël vous accorde là et Deus"Israel det tibi petitionem tuam
demande que vous lui avez faite. quam rogasti eum.

18. Anne lui répondit: Plaise à Dieu 18. Et illa dixit: Utinam inveniat an-
que votre sjJrvante trouve grâce devant cilla tua gratiam in oculls tuis! Et abiit
vos yeux 1 Elle s'en alla ensuite, elle mIllier in viam suam, et comedit, vul-
mangea, et elle ne changea plus de tusque illius nOn sunt amplius in diversa
visage comme auparavant. mutati.

19. S'étant ensuite levés dès le.matin, 19. Et Burrexerunt mine, et adora-
ils adorèrent le Seigneur, s'en retour- verunt coram Domino, reversique sunt,.

-

I:ovit. Le vœu d'Anne contient deux promesses déSordres dont.Je sanetual1-e était alors le théâtre
distinctes: si elle obtenait un fils, 1° elle le con- (cf. II, 12 -17, 22). - Usquequo ebria...? Rude-
sacrerait à tout jamais au service du Seigneur ment Interrompue dans sa prière, et soumise à
(dabo eum...); 2° elle ferait de lui un nazir per- cette nouvelle épreuve, Anne conserva son calme
pétuel (wtlaCt,la non asoondet..., la plus appa- comme à l'égard de sa rivale; elle se discUlpe
rcnte des obligations imposées par le nazaréat; avec douceur et humilité: Nequaquam... - Vi~
cf. Hum. VI, 1 et ss.; Jud. XUI, 2-5, et les com- n!'m... non bibi. Voyez ta I)ote du vers. 9. - De
mentaireS). Fils de lévite, l'enfant appartiendrait ftliab'UB Reliai: c.-à-dire une femme sans mœurs
au Seigneur en toute hypothèsè; J!1ais son service (Jud. XIX, 22, et le commentaire).- Tu?/,Q HeU.
ne commencerait qu'à 25 ou 30 ans (cf. Hum. S'apercevant de son erreur, le grand prêtre traus-
IV, 3; VUI, 24, et les notes), pOjlr s'achever à forme en un souhait paternel sa trop prompte
60 ans : tandi~ qu' Annc consacre omnibus 4ie- accusation. - Abiit... comeàit. Heureux effet de
b'UBle fils qu'elle déSire. sa prière, et du souhait d.Héll; la violente tris-

12-18. Les reproches et les souhaits d'HélL- tesse a- fait place à l'espérancè. - Vultusque...
Helt observaret os... Détail commenté pàr leS sul- Dans l'hébr.: Et son visage ne fut plus le même
yants : loquebatur in corde..., sans proférer de pour elle. Sa physionomie reiiéta le calme et l'éga-
paroles à voix haute, ainsi que le font volontiers IIté de sei sentlnlents, comme l'exprime très bien
les Orientaux, mais se conteutant de prier sllen- la Vulgate.
cieusement (vox pmitus...). - ..!EstimaI:!!... te- 3° Halssaqce de Samuel. I, 19-20.
mu/entam. Soupçon Injuste et cruel dans le cas 19-20. Vene,.."nt... Ramatha : à Rama, ou
préseDt; mais mnlheureusement légitimé par les Er-Mm, d'après 1.. qote du vers. 1. - R~corda-

COMMENT. - II. 10

:.
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et venel'Unt in doiniIm suam Ràmatha. nèrent et arrivèrent à leur maison à
Cognovit autem Elcana Knnam uxorem Ramatha. Or Elcanafut avec sa femme,
suam, et recordatus est ejus Doininus. et le Seigneur se souvint d'elle.2Q. Et fac.tum est post circ~lum.die- 20. Quelque temps après elle coriçut, -
rum, conceprl Anna, et pepent fihum, et enfanta un fils, qu'elle appela Samuel,
vocavitque nomen ejus Samuel, eo quod parce qu'elle l'avait demandé au Sei-
a Domino postula~set ellm. gneur.

21.. Ascendi~ autem vir ejus Elcana, 21. Elcana son mari vint ensuite avec
et omnis domus ejus, ut immolaret Do- toute sa maison, pour immoler au Sei-
minohostiam soleinnem, et votUI:n suum. gneur la victime accoutumée, et pour lui

rendre son vœu.
22. Et Anna non aBcendit; dixit enim 22. Mais Anne n'y alla point, et elle

virosuo ; Non: vadam donec abfactetur dit à sôn mari: Je n'irai pas au sanc-
infuns, et ducam eum ut appareat ante tua ire jusqu'à ce que l'enfant soit sevré,
conspectuin Domini, et maneat ibi ju. et je le mènerai afin qu'il soit préscllté
giter. au Seigneur, et qu'il demeure toujourB

devant lui.
't3. Et ait ei Elcana,. vir 8UUS : Fac 23. Elcana Bon mari hi dit: Faites ce

quod bonumtibi videtur, et!l1ane dolleè qui vous semblera bon; et restez jusqu:à
abJactes euro; precorqu~ ut ~mpleat Do- ce que vous ayez sevré l'enfant. Je pne
minus verbum suum. Mansit ergo inn1ier, le Seigneur d'accomplir Ba parole. Anne'
et lactavit fili\l:in Buum ~onec amoveret demeura donc, et elle nourrit son fils de
eum a lacte. son lait; jusqu'à ce qu'elle l'eftt se~ré.

24. Et adduxit eum secum, postquam 24. Et lorsqu'elle l'eut sevré, elle prit:
ablactaverat, in vitulis tribus ~t tribus avec elle trois veaux, trois boisseaux de

-- modiis farinreet amphora vini; et ad- farine, et un vase plein de vin, et eltedurit eum ad domum Domini in Silo. amena son fils à Silo dans la maison du '

Puer autem erat adhuc infantulus. Seigneur. Or l'enfant était encore tout

petit.
25. Et immolàveruntvitulum, et ob- 25. Ils le présentèrent à Héli, après

tulerunt puerum Heli. . avoir immolé un veau.
26. Et ait Anna: Obsecro, mi domine, 26. Et Anne lui dit: Je vous en prie,

vivit anima tua, doinine; ego sum illa mon seigneur; aussi vrai que votre âme
millier qure steti coram te hicorans Do- vit, je suis cette femme que V.ous àvez
minum. vue ici prier le Seigneur.

27. Pro puero isto oravi, et dedit mihi 27. Je le suppliais pour cet enfant, et
Dominuspetitionemmeamquampostulavi le Seigneur m'a accordé la demande que
euro. je lui ai fait~.

---

tm... Dominm: formule touchante, qui eXprime raIe? Les rabbins supposent sans raiso~ une ré-
la bonté de DIeu et la foi du narrateur. - No- vélatlon spéciale sur les glorieuses destinées de
men ejUs Samuel. En hébr. : .'J'mu'el, abl~v!atlon Samuel. En accordant 00 fils il; la pieuse mère dans
pour S-mua' 'El, exauce de DIeu. Motif de ce les conditIons où clle le Inl avait demandé, DIeu
nom: eo quoà... poslulassèt. avait sulfisammentmanifesté qu'il le voUlait tout

4" L'ènfant est consacré an Seigneur. l, à lui et qu'il le bénirait.
21 ~ 28". 24-28". Anne offre son leune enfant au Seigneur.

21-23, Anne Itemeure à Rama jusqu'au sevrage - In vitulis (h~braYsme, signifiant cr avec!) )... :
de son fils. - Hpstiam solem""m. Dans l'h~br. : lœsacrtfices sangl~t8 et leur accompagnement
113 sacrlfiœ des jours; pour dire: le sacrifice an- obligatoire soit de farine, soit de vin pour la IIba-
nuel qu'Elcanà venait offrir il Silo. Voyez l, Set tion.. cf. Lèt. VI, 14 et ss. - ImmolaOOJ"unt ,,!tu-
le comlIientaire. - Et "otum suum : le père 111'111 : relni des trois qui était offert en holocauste
aussi avait donc lait un vœu pour le cas "ù Anne an nom de!enfant. Les deux antres formaient le
lui donnerait un !ils. - Anna IlQnasiJend.t. Eile saerifice n&bituel de ia famille.- Obtuleru"t pue-
vouÎaitne se présenter devant le SeigooUrqu'&vec rum.., On le mit entre les mains du grand prêtre,
l'enfant qu'elle lui dev.alt, et qu'elle se proposait le représèntant de Jéhovah auquel il appartenait
de laisser auprès du sanctuaire selon sa promesse lIialntenant. - Vi".t {tnima !ua. Sorte de ser-
(et maneat,..). - Donec ablactetur. Les enfants ment qu'on rencontre il; plusieurs reprises d&ns
sont sèvrés assez tard en Olient: à trois ans, lesdeuxpremiera livres des Rois, une seule fois- d'après le fait signalé il Mach. Vil, 27. - Im- dans le troisième et le quatrième réunis, nulle
pteat Dom.nus ~bum... Quelle {\tait cette, pa- part ailleurs. - Pro puero .sw... La reooDn&1s-
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28. C'est pourquoi je le lui prête pour 1 28. Id6irco I:)t'ego commodavi eUII) Do-
tous les jours ,où il sera prê~ ilU Sei- :mino cunctis d.iebus qnibus fuerit co~:
gneur. Ils adorerentdonc le Se1gneur en D;lodatus DomIno. Et adoraverunt lbl
ce lieu, et Anne pria en ces te:rmes : ~ominumj .et oravit Anna, et ait:

!
.C~A.PITRE II

1. Mon cœur a tresgailli d'allégresse 1. Exultavit cor IheulI) ~n Domino, et
dans le Seigneur, et mon Dieq m'a COII)- exaltatum est cornu meqm in Deo roeo;
blée de gloire. Ma bouche s'est. oqverte d~latatum est <!s meum su1!er inimicos
e9?tr~mes ennemis, parce qu.e ~e me suis, lI)eos, quia lretata sumin sa!utari tua: y'
réJouIe dans le salut quI:) J'al reçu de
vous. ,

2.. Nul n'est saint cqmrnele ~igneur; 2. Non est sanctus ut est Doin!nusj
car i1 n'yen à point, Seigneur, d'autre neql!e e.nimest alivs extra te, et non est
que VOUS, et nul 'n'est fort comme notre fortrsslcut Deus noster.Diéu. \ -.

3. Cessez donc de vous glorifier avec 3. Nolite multiplicare loquisublimia,
des paroles insolentes. Que votre ancien gloriantesj recedant vetera de ore vestro ,
langage ne sorte plus 4e votre bouçhe; quia Deus scientiarum-Dominus est, et
parcequele&eigneurestle Dieud~ toute ipsi prreparantur cogitationes.
science, etc'qu'il pén~tr!l le fQnd des'
pensées.

4. L'arc des forts a été brisé, et les 4. Arcus fortium superatus est, et in-
faibles ont été r!JlJlplÏ)! de force. flrmi accirictisunt robore.

.. fJ.. Ceux qui étaiènt auparavant'cotn- 5. Repleij priuspro panibus se loca-
/

sanood'Anne éclatev1;ement~nsce8 quelques Inthhldée" comme autrefois en face de ceux qui
paroles; mals beaucoup plus encore dans SOn beau 1ulreprochaient BOn opprobre, l, 6 - 7.
cantique. 2-8. L~actlon de grâces. - Non est sanctus..,

5° Le cantique d'Anne. I,28b - II, 10. An~e célèbre d'abord en termes généraux les prin.
28b. Tran!\ltlop. - Oravit. Prière, non de s!1P- cipaux attributs du Dieu d'Israël, le seul vrai

pll~tlon ,mais d'action de grâces pour lè bienfait Die~ (neque enim... alius) : sa sainteté et sa
divin; en mê~~ temps, expression d;une ferme toute-puissance inèomparables. Ali lieu de lortis,
conftance en Jéhovah pour Pavenlr. C'est un hymne T!jébreu a ~r,. rocher; Image pittoresque pour

. doux et fort tout ensemble, qui a servi de modèle marquer la force dlvi!le. Voyez Deut. XXXII, 4, 5,
il pl~sieurs psaumes, et auquel Marie elle-même î8, èt.le c~~mentaire. Plusieurs nom!\ propres
a empl'Ullté' divers traits du Magnificat. Bellé en avaient été formés" tels que Surisaddaï, « le.
prophétie aussi, car la mère de Samuel dépasse Seigneur est mon rocher 1) (Num. 1; 6), Suriel,
de beaucoup le sujet qu'elle avait directement il «Dieu est mon rochér" (Num. III, 35).- Nolite...
la pensée.« L'Esprit divin, qui lui dictait ce can- ~nne interpelle fièrement ses ennemis, ou plutôt
tlq~e, l'éleva de la consIdération de la grâce par- les ennemis de Jéhovah.-Sublimia: icl,deschoses
ticuJlère q~'e.lle avait reçue du Seigneur, à des arrogantes; J'hébreu répète deux fois Péquivalent
objets plus relevés. Elle prédit le règne du MeSsie de fJemot, ppur insister ironiquement sur la pen-
et laglotre de Son Église" {Calmet, h. 1.). Voyez sée: g'bôhah, g'bÔhah. Au lleu de vetera,. lisez
Mg, Méignan,Les proph~lie8 conte1tueB d~8leS pJutôt": l'insolence. - Un autre attribut de- deux pre"fwTslivresdes Roi8,.Parls, 187~,~ges pieu, sa toute.sciencè, est mis en"re.llef : Deus

71,102.- Division du poème: lepréludeét le sC!entiarum,«le Dieu des connaissances"; l'lu:
thème , vers. 1; la louange, vers. 2-8; e3;presslon 1"i~1 d'~tenslté qui dénote une scl'1ncesansllmites.de confiance en Dieu, vers. 9-10. 0 .' Jéhovah connalttQut, même nos pen~ées Iesp.I~B

CHAP. n. - 1. Joyeux pr6lude et thè~e du secrètes (ipsi... cogitaUoneg); que les insulteurs
.éantique. .--: La joie déborde ail commericemen~ impies prennént garde. Le del'niermembre du
~t à la fin de cette petite strophe: EœultaVit... vers. 4 peut se trad]1ire ainsi d'après l"hébre~ :et
l~!I,!ts~m. Cesentlnlent s'échapPé le preIUler<Ju, par lui sont pesées les mllchancetés. Le senjJ!!st le
cœ~r de la ~ère si.longte~ps désolée. ~aIs joie même au fond.- AÙ'+'vers. {oS, séried'antl~èses
to1!W rellgl~~se ( irl, Domina...), qui estdéjil un pour montrer co~me~t-Dieu, fait acte de puis-
remerclement.~ Ex~ltatt(m... cornu: métaphore s~pce en modifiant à !\on gré ,suivant sôs desseifls
quidéslglle la force, t)èut. XXXiII, 17,et lagloll'e, provldentl~ls, les èonditlons humaines: éJevant
Job, X':I, 15; Anne, ~~ temps de sastérllité,était les petlt~ et les humbles, re~ve~sant les grands
faible, h~éJ:.- Dilat~um,,:'f!8. Elle n'est plus et les superbes. A?ne généralIse ainsi son cas in.~



vel'unt, et iamelici saturati sunt; don~c blés de biens se sont loués pour avoir du
sterilis peperit plurimos, et quœ multos pain, et ceux qui étaient pressés de la
babeb,.tfilios infirmata est. faim ont été rassasiés. Celle qui était

stérile est devenue mère de beaucoup
d'enfants; et celle qui avait des fils
nombreux a été affaiblie.

6. Dominus mortificat et vivificat, de- 6. C'est le Seigneur qui ôte et qui
ducit ad inferos et reducit. donne la vie; qui conduit aux enfers et

qui en retire,
7.. J;>ominus paupel'em facit et ditat; 7. 9'es.t le S~igneur qui ~it l? pal~vrehumiliat et sublevat. - et qUi fait le nche; c'est lui qUi abaisse

et qui élève.
8. Suscitat de pulvere egenum, et de 8. Il tire le pauvre de la poussière et

stercore elevat pauperem, ut sedeat cum l'indigent du fumier, pour le fah'e asseoir
pl'incipibus et solium gloriœ teneat. Do.. entre les princ~s, et lui donner un trône,
mini enim sunt cardines terrœ, et posuit de gloire. C'est au Seigneur qu'appar-
6ùper eos orbem. tiennent les fondements de la telle, et il

a posé le monde sur eux.
9. Pedes sanctorum suorum servabit, 9. Il gardera les pieds de ses Saints, et

et impii in tenebris conticescent, quia les impies seront réduits au silence dans
non in fortitudine sua roborabitur vir. leurs ténèbres; car l'homme ne sera

point aff~rmi par sa propre force.

dlvlduel et dilate l'expression de sa reconnais- i rlenee. P!urim03; dans l'hébreu: sept; autre
sance.io Les héros et les faibles, vers.', Arcus"., ehi1fre rond (note de l, S), lnftrmata est, par

la perte de ses enfants; littéral. : s'est fanée,
Une légende .Juive raconte que deux des enfants -
de Phénenna mouraient chaque fois qu'Anne de-
venait mère. - ,o La vie et la mort, vers. 6.
Le rOI, de DIeu dans tout cela sera désormais
mis davantage en rellef,Mort~cat.,.: exemple, le
saint roi Ézéchias, Is, xxxvrn. Ad inleros; hébr.:
dans le ~'ô! ou séjour des morts, - 6° Encore
les riches et les pauvres, les grands et les petits,
vers, 7 -Sa. Pauperem jacit, ditat: comme Job.
HumtUat, sublevat : comme Nabuchodonosor,
Suscitat." ut setleat : comme David. Les mots
de pu!116re, de .tercore (hébreu: du fumier) dé.
81gnent l'abjection, la misère, :.- Motif pour le-
quel Dieu modille ainsi les situations humalues
11 son gré : Il est le Créateur Inllnl, dont tout
dépend, vers. Sb. Oardtnes; mieux: c les colonnes»
sur lesquelles notre globe est censé reposer (cf.
,Job, IX, 6).

9-10. Conllance en Dieu. - Pedl's,., : par con.
séquent les pas, les dérnarches. C'est une conclu.
~Ion très consolante de l'énumération qui pré,'
cède: les bons n'ont rien à craindre de Dieu, les
méchants ont seuls à redouter ses vengeances.-
ContiCi.cent. Dans l'hébreu: périront. - Non in
fortUudine sua,., Subllœ(' pensée, que les saints
;'Ivres réitèrent sous dl1lérentes formes. Cf. Zach.

l'une des armes offensives les plus redoutables IV, 6; Il Cor. XII, 9, etc. - ln cœ!is tonabtt :
aiors pour combattre à distance. SuperatUB est; fréquente l!Iétnphore pour exprimer l'apprœhe
d'après l'hébr.: a été brisé. lnftrmi, littéral. : des châtiments divins; fis arrivent prompts et
ccux qui chancellent. Accincti,.. robore : Image tcrrlbles comme la foudre. - Fines tert:9J : c.-à-d.
gue~lère; on se ceint du glaive. - 2° Les riches la terre entière, jusqu'à ses extrémités les plus
et les pauvres, vers 6". Se !ocaJ)erunt: comme' lolntalnes.-MalsleSeigneurtlentaussldesbéné-
servIteurs, ou même comme esclaves. Saturati dictions en réserve, et Anne, divinement éclairée,
suftt; l'hébreu dit: ont cessé, c,-à-d. ont cessé signale en terminant la plus précieuse de toutes:
d'avoir faim, ou bien, sc reposent. - 3° L'épouse dabit imperium regi BUO; au roi Messie, disent
stérile et la mère entcurée de nombreux enfants, les anciens Interprètes Juifs, aussi bIen que les
vers, Ib. lei, Anne parle d'après sa propre expé,. exégètes chrétiens (c hœe omnla spectnnt ad Chrf-

, -
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10. LèS ennemis du Seigneur trem- 1 10. Dominum formidabunt adversarii
bleront devant lui; il ronnera sur eux ejus, et super ipsos in crelis tonabit;
du haut des cieux, Le Seigneur jugera Dominus judicabit fines terrre, et dabit

toute la terre j il donnera l'empire à celui imperium regi suo"et sublimabit co!'uu

qu'il a fait roi ,et il comblera de gloire Christi sui.

le règne de son Christ.

11. Après cela Elcana s'en retourna à Il. Et abiit Elcana Ramatha in do-

sa maison à Ramatka. Et l'enfant servait, mum suam j puer autem erat minister in

en la présence du Seigneur devant le

1 conspectu Domini, ante faciem lIeli sa- grd!lul prêtre Héli. cerdotis.

12. Or les enfants d'Héli étaient des 12. Porro filii Heli, filii Belial, ne-

enfants de Bélial, qui ne connaissai~n\ ~ciootes Dominum;

point le Seigneur,

113. ni le devoir des prêtres à l'égard 13. neq,ue officium sacerdotum ad po-

du peuple j car lorsque quelqu'un avait pulum; sed quicunique immolas~et victi-

immolé une victime, le serviteur dll mam, veniebat puer sacerdotis dum

prêtre venait pendant qu'on en faisait i coquerentur carnes, et habebat fuscinu-

c\ure la chair, et tenant à la main une
l lam tridentem in manu sua,

fourchette à trois dents, 1
14. il la mettait dans la chaudière ou ' 14. et mittebat eam in lebetem vel in

dans le chaudron, dans la marmite ou 1 caldanam, aut in ollam sive in cacabum;

dans le pot, et tout ~e qu'il pouvait en- l'et omne quod levabat fuscinula, tollebat

lever avec la fourchette était pour le sacerdos sibi. Sic faciebant uni verso

prêtre. Ils traitaient ainsi tout le peuple Israeli venientium in Silo.

d'Israël qui venait à Silo.

15. Avant qu'on fit aussi brftler la 15. Etiam antequam adolerent adipem,

graisse de la victime, le serviteur du veniebat puer Bacerdotis, et dicebat im-

prêtre venait, et disait à celui qui im- molanti: Da mihi carnem ut coquam

molait : Donnez - moi de la chair, afin sacerdoti; nO!l enim accipiam a t~ carn~m
que je la fasse cuire pour le prêtre j car coctam, sed crudam.

je ne recevrai point de vous de chair
cuite, mais j'en veux de crue.

\16. Celui qui immolait lui disait: 16. Dicebatque-illi immolans : Incen-

Qu'on fasse auparavant brftler la graisse datur primum j\ttta morem hodieadeps,

selon la coutume, et après cela prenez 1 et toIle tibi quantumcumque desiderat

de la chair autant que vous en voudrez. anima tua. Qui respondens ai~bat ei :

Mais le serviteur lui répondait: Non; Nequaquam; nunc enim dabis, alioquin

vous en donnerez immédiatement, ou j'en tollam vi.

prendrai par force... !

17. Et ainsi le péché de ces fils d'Héli 17. Etat ergo peccatu~ putjrorum

stum.» Cornel. a Lap.). Néanmoins, ces noms de l'hébr.: m'Jdret, le mot Mchnlque pour désigner
roi et de Christ (celui-cI, Mafia1&, pour la pre- le servlœ des p~tres et des lévites. - Â.nte la-

n,1ère fois; voyez l'Introduction, p. 206-207) con- ctem...: sous le regard paternel et sous la <firec.
viennent tout d'abord Ii David, que le fils d'Anne tlon du pontife.
devait sacrer plus tard; mals le roi David sera 12-16. Les fils d'Héli. - FilLi Be!ia!. Cf. [,

10 type et le père de Notre-Seigneur Jésus-Christ. 16. Cotte appellation infamante revient souvent
« Le eantlque d'action de grâces d'Anne com- dans.les deux livres de Samuel. Ici le narrateur
mença Ii se réaliser en David; mals Il ne s'ap- en justifie l'emploi, d'abord par un trait général,
procha de son accomplissement Ilnal que lorsque, puis par des faits spéciaux. - Trait général. Ne-
s'étant mis, pour ainsi dire, Ii renaltre, Il eut un sctentes Dominum: Ils se conduisaient en incré-
é;;ho dans le blagntfteat de Marie.» - Sur l'ex- dules et en athées, en mauvais prêtres (nequs
pression sub!imavtt cornu, voyez la note du o,qtctum." L'hébreu coupe autrement la phrase
vers. 1. ct doit se traduire alU81 : Et o'étalt la coutume
§ il Di le " ! ti des prêtres Ii l'égard du peuple, que, lorsque. - eu a,mo"ee s vengeances qu, rera, )'0 la aiBlm d'Héli' il hotsit S! quelqu un avait Immolé... . -:-- Faits spéciaux, ex-

(?If ,e amue pour ~és d'une manière dramatIque, pour montrer Ii
lion prophète. il,11 - Ill, 21. quel point les Ills d'Héli abusaient de leurs fonc-

1° Conduite sacrilège des Ills a'Héll. il, 11-17. tlons dans un Intérêt sordide, vers. 13b_16. Pro-
11. Transition. - Puer erat mtnister. Dans mler abus (13b_.l4) : ventebat puer...: le servi.
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grande nimis coram' D()mino, quia re- était très grand devant le' Sei~eur,pat'
trahebant holriines a sacrificio Dominj. ce qu'ils détournaient les hommes du sa

crifice du Seigneur.
18. Samuel autem ministrabat ante 18. Cependant l'enfant Samu~l servait

faciem Domini, puer, accinctus ephod devant le Seigneur, vêtu d'un éphod de
lineo. lin.

19. Et tunicam. pal'Vam faciebatei 19. Et sa mère lui faisait une petite
màtersua, qualn_afferebat statutis diebus, tuniq~~ q1!'elle apportait aux jours solen;.,
ascendens cilm viro suo ut immolaret fiels; lorsqu'elle v.enait avec son marihostiam solemnem. / pour offrir le sacrifice accoutumé.

20. Et benedixit Reli .Elcanœet uxori 20. Et Héli bénit El~ana et sa femmt',
ejus, dixitqùe ei : Reddat titi Domin~s /et il dit à Elcana : Que le Seigneurvo~8

. semen de muliere hac, pro fœnore quod rende des enfants de cette femmepo~1
commôdasti Domino! Et abie~nt.in.Io.. 16 dépôt que vous avez mis èntre leI!
cum suum. mains du Seigneur. Et ils s'en ret()ur-

llèrent çhez eux.
21. Visitavit ergo Dominus Ann~ni, 21. Le Seigneùr viSita donc Anne j et

et concepit, etpeperit tres filios et. dua~ ell:~ conçut, et enfanta trois fils et deux
filias j et :magnificatus est puer Samuel plIes j et l'enfant Samuel grandit devant
apud Dominum. .. le Seigneur.

22. Heli autem erat senex valde, et 22. Or Héli était extrêmement vieux,
audivit omnia quoo faciebant filii sui et ayant appris la manière dont ses fils
universo Israeli, et quomodo dormiebant se conduisaient envers tout Israël, e~
cum mulieribus quoo observabant ad qu'ils dormaient avec les femmes, qui
ostium tabernaculi, ,:eillaient ~ l'entrée du tabernacle,'

teur; àum coquerentur, littéral. : étaient bou!lIleQ l cède, nom Sommes ramenés à la pieuse mère et

- (pour le r~pas qui suivait le sacrlflcè). - Habebat à son Ille. - Accinctm ephoà : vêtelnent sacré

fuscinulam,..: la gravure ci-Jointe servira de qui recouvri\lt les épaules, l~ poitrine et je dog,

commentaire. - Lebetem..., calàal'iam... : deQ et que l'on rattachait à la talUe ~u moyen de

cordons. n parait avoir été d'abord ré-

servé au grand prêtre (cf; verg. 28; Ex;

xxvrn,6 et gs.); mais nous verrons blen-

tôt, XXII, 18, que les simples prêtres s'en

revêtaient aussi à l'époque de Samuel; Da-

vid lui-même le porta, sans doute par

ex~pt,lon, en des cérémonies religieuses

(II Reg. VI, 14). Voyez l'At!. archool.,

pl. ovI,lIg. 7, 11. - ~nicam. L'hébr.

m"il désigne la robe !lu souverain pon.

., tJfe (Ex. XXVIII, 31), ou la longue tu- ,

On fait bouIllir de la vIande dans ,un chaudron. ni
q ue ~es roiQ (1 Par xv 27) des P -(Auc. Égypte.) . , ,ro

phèteQ (1 Reg. xV,27), des hommes d'un

marmites ou pots de dlfiérentes formes et dlmen- ~rtaln rang (II Reg. xilI, 18; Job, n, 12).

slons. - Second abus, vers. 15-16 : 11 était ~n- C'était un v~tement inaccouttimépourun enfaht;

core plus criant, car la gra~se des victimes était - Statutis àie/rUs : to~ les ans Ccf. 1,3, et la .

la part expressément réservée à Dieu" et eUe de- note).

valtêtre brûlée tout entière en son honneur. Cf. ~O-2.l. Anne devient mère d'une nombreuse

Lev. nI, 16; XVII, 23-25, etc. - Non.;. coctam, seà famUle. - Beneàixit Heli... Second soullalt (ct:

cruàam. D'après le contexte, avant qu'on en eftt l, .18); qui porta bonheur à.la pieuse femme,

séparé les parties grasses. Quand les doua~rs commelepremler.- Magni/lcàtus:..puer, Hébr.:

résistaient et rappelaient les règlements sévères l'enfant grandissait. n s'agit Ici de sa crolssan~

du rituel (;llcenàatur primum.;;) , on les mena. -physique; plus ~as, vers. 26, de son développe-
çalt de la vlolen~ ouverte: toUam vi. ment moral.

17. Conclusion. - PeCfJatum... granden;mts. 3° Reproches d'Héli à ses Ille. II, 22-25.

Orlme én:orme en sol, et aussi dans ses consé- 2~-25. Héli... senex valde : expllcatlonpart'en~

quences : quia retrahebant... La religion était dis- de sa moUe toléranjJe. - Quomodo...: al1tre crill1è

créditée, aville. par la détestable conduite de épouvantahle des Il]s d'Héli; l1s profanaient do...

oes prêtres. Of. Yal. n, 8-9. toutes façons l\! sanctuaire. - Mulieribus qUI1J,

2° Piété et fécondité de ]a mère de Samuel. observabant. Hébr. : qui servaient. Des femmes

.II, 18-21. / étalent employées d'une m~lère ou de l'autre liu

lS-19. Marques de sa piété. - Samuel autem. service du culte. - Quare lacitis...' Remon-

N\luveUetransltion; du tableau hideux qui pré- trances graves et sincères. mals si faibles] il Etait-cc
-'
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~3. il leur dit: Pourquoi faites - vous 23. et dixit eis : Qufire facitis res hu-

toutes ces choses que j'entends, ces crimes juscemodi, quas ego audio, res pessimas,
détestables que j'apprends de tout le ab omnlpopulo?

peuple?
24. Ne faites plus cela, mes enfants j 24. Nolite, filii mei; non eniu est

car c'est UI\ bruit .très triste qui corn't à bQna fama quam ego àudio, \lt trans-
votre sujet, que vous portez le peuple gredi faciatis populllm Domini.
du Seigneur à violer ses commande-
ments.' ..-

25. Si un homme péche contre un 25. Si peccaveritvir in virum, placari
homme, on lui peut rendre Dieu favo- ei potest Deus j si autem in Dominum
fable j mais si ùn homme péche contre peccaverit Vif, quis orabit pro eo? Et
le Seigneur, qui priera pour lui? Et les non audierunt vocem patris sui! quia"',
fils d'Héli n'ècoutèrent point la voix de voluit Dominus occidere eos.
leur père, parce que le Seigneur voulait
les perdre. ~

26. Cependant l'enfant Samuel s'avan'- 26. Puer autem Samuel proficiebat
çait et croissait, et il plaisait à Dieu et atque crescebat, et placebat tam Domino
aux hommes. quam hominibus.

27. Or un homme de Dieu vint trouver 27. Venit autem vif Dei ad Heli, et
Héli, et lui dit: Voici ce que dit le Sei- ait ad eum: Hrec dicit Dominus : Num-
gneur : Ne me suis-je pas révélé visible- quia non aperte revelatus sUI1:l domui
ment à la maÎson de votre père lorsqu'ils patris tui, cum essent in lEgypto in
étaient en Égypte dans la maison du domo Pharaonis?
Pharaon?

28. Je l'ai choisi de toutes les tribus 28. Et elegi eum ex omnibus tribubus
d'Israël pour êtI'e mon prêtre, pour mon- Israel mihi în sa~rdotem, ut ascenderet
ter à mon autel, pour m'offrir des par- ad altare meuni, et adoleret miro incen-
fums et porter l'éphod en ma présence j sum, et portaret ephod coram me; et
et j'ai fl!!it participer la maison de votre dedi domui patris tui omnia de sacrificiis
pere à tous les sacrifices des enfants filiorum Israel.
Israël.

29. Pourquoi avez-vous foulé aux pieds 29. Quare calce abjecistis victimam
mes victimes et les dons que j'ai ordonné meam, et munera mea; quaI prrecepi ut
qu'on m'offrit dans_le temple? et pour- offerrentur in templo; et magis hono-
quoi av~-vous plus honoré vos enfants ra~ti filios tuos quam me, ut comederetis
que moi, pour manger avec eux les pré- primitias omnis sacrificii Israèl populi
mices de tous les sacrifiçes de mon peuple mei?Israël? . -

30. C'est p9urquoi voici"ce que dit le' . 30. Propterea, ~itD?ri1iriusbeus 'Is-

2Sse~ d'avertir avec douceur, ou de reprendre '" L'avenir de la maison d'Héli. II, 26-36.
même avec force, des désordres aussI criants que 26. Puer autem... Autre transItIon. Le récit
ceux d'Ophnl et de Phinées; et un homme de continue d'aller du saint enfant au graftd prêtre
l'âge, de la qualIté, de l'autorité, de la dignIté et à ses IIls. - Proftctebat..., orescebat..., place-
d'Héll, n'étaIt-II pas obligé d'employer les der- bat... S. Luc, n, 62, emploIe les mêmes expres-'
nlers remèdes pour arrêter le cours du scandale ~jons' P'?ur décrire en abrégé l'enfance et la leu-
et du crIme? IJ Cahriet, h. !. - Si peccaverit nesse de Jésus.
tJir... Ces deux lignes sont traduites avec des 27 - 36. L'homme de pIeu et sa prédiction. -
nu;lnces varIées par les ancIennes versions. La Vtr Det. C'est Jà tout ce que nous savons de lui:
Vulgate parait avoir donné ia véritable Interpré- Il s'approche et se retIre mystérieusement, ne
tatlon. Les !Ils d'Héli avalent, par leurs sacrl- laissant derrière luI que son terrIble oracle. -
lèges, abusé des sacrifices et du lieu saint, c,-à-d. 10 Les considérants de la sentence d'Héli, vers.
des moyens que DIeu, dans sa mIsérIcorde, avait 27b.29; L'historien sacré signale d'abord (27~'28)
mis à la disposition des pécheurs pour obtenir les glorieux privilèges de la famille sacerdotale,
leur pardon:1I ne leur restait donc, moralement dont Héli faisaIt partIe; Il reproche ensuite au
parlant, aucun mode de propltlatlon.- Non au- pontife (vel:S.29) sa molle condescendance à 1'6
dterul1t..., quia... Parole profonde et terrIble, quI gard de ses IIls.- Aperte reveZatus sum...: en
touche au mystère de la prédestination, Sur cet clfet, Aaron avait connu aussi bien que ~oïse
endurcissement, voyez Ex. IV, 21 et l~ commen. les secrets de Dieu relatifs It la délivrance des
taire, Hébreux. En outre, Jéhovah av\Jt f:llt chol.'!
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rael : Loquens1ocutus SUffi ut domus tua, Seignl3ur, le Dieu d'Israër : J'ai dit et
et domus patris tui, ministraret in con- j'ai ccrtifié autrefois que votre maison et
spectu meo, usque insempiternum ; nunc la maison de votre pere servirait à jamais
autem dicit Dominus : Absit hoc a me; devant ma face. Mais maintenant je suis
sed quicumque glorificaverit me, glol,i- bien éloigné de cette pensée, dit le Sei-
ficabo eum i qui &utem contemnunt me, gneur; c&rje glorifjerai quiconque m'aura
erunt ignobiles. rendu gloire, et ceux qui me méprisent

tomberont dans le mépris.
31. Ecce dies veniunt, et prrecidam 31. Il va venir un temps où je cou-

brachium tuum, et brachium domus perai votre bras., et le bras de la maison
patris tui, ut non Bit senex in domo de votre pere, de sorte qu'il n'y aura point
tua. de vieillard dans votre maison.

32. Etvidebis remulum tuu~ in tem- 32. Et lorsque tout Israël sera dans la .
, plo, in universis prosperis Israel; et ~rospérité, vous verrez dans le temple un
.. non erit senex in domo tua omnibus homme qui sera l'objet de votre en\'Ïe;

diebus. et il n'y' aura jamais de vieillard dans
votre m&ison.

33. Verumt&men non auferam penitus 33. Néanmoins je n'éloigner&i P&S en-
virum ex te ab altari meo; sed ut defi- tierement de mon autel ceux de votre
ciant ocqli tui, et t&b~c&t anima tua; race; mais je ferai que vos yeux soient
et pars magna domuf! ture morietur cum obscurcis, et que votre âme seche de lan-
&d vilil~m retatem venerit. gueur; et une grande partie de ceux de

votre maison mourront lorsqu'ils seront
venus en âge d'homme.

34. Hoc autem erit titi signum, quod 34. Le signe que vous en aurez, est ce
venturum est duobus filiis tuis, Ophni et qui arrivera à vos deux fils Ophni et
Phinees : ln die lino morientur ambo. Phinées, qui mourront tous deux en un

même jour.
35. Et suscit&bo mihi sacerdotem fide- 35; Et je me susciterai un prêtre fidele,

lem, qui juxta cor meum et &nimam qui &gira selon.mQn cœur et solon mon
meam f&ciet; et redificabo ei domu!Il âme. Je lui ét&blirai une m&ison st&ble,

-

d'Aaron et de sa 'race pour d'éminentes fonctions par les yetjX de ses descendante, sous le règne
(ut ascenderet..., adolcret..., portaret...) , qui ap- de Salomon. Of. III Reg. n, 26-21. Le substantif
portaient aux prêtres, Indépendamment de l'hon- hébreu faT serait mIeux traduit par <1 angoisse» ;
neuf, des avantages temporels cousldérables: alors c'est le prochain désastre d'Aphec et la prise
dedi... de sacriflciis.- L'lllgratltuded'Héll appa- d~ l'arche (IV, 1 et 88.) qui sont yrédlts en ce !
rait sous tout son jour, après cette énumération passage. - In universis pro~periB;.. Tout ce quI 1
lies bienfaits divins: quart calce...1 Image très faisait le bonheur et la gloire d'lsra1!1 allait être 1
forte, pour marquer le dédain, la profanation. - atteint, A cause d'Héli et de ses fils. - Non au. i
Magis honorasti.,. quam me : du moins, pratl- leram penitus... Ce n'est pas un adoucissement A
quement. - Ut comederetis (lIttéral. : pour que la sentence, puisque les survivants seront témoins
vous vous engraissiez) primi!ias. Allusion aux de l'humlllation de leur maison, et réduits A la
faits signalés plus haut, vers. 12 -16. - 2° La plus profonde misère, vers. 36. - Hoc,.. signum:
sentence, vers. 30-36 : propterea, ait (hébren: signe que la prophétie s'accomplirait dans SOD
n"um, mot rare)... Gl'ande solennité dans ce entier. Cf. 1V, 11, - Suscitabo... Quel est ce
débnt. - Ministraret... in. sempitemum. Dieu prêtre fidèle? Les interprète,s se sont partagés à
avait fait cette Pl.omesse A Aaron, Ex. XXIX, 9; son sujet depuis le temps des Pères. Samuel,qul
plus récemment A Phinées, Num. xxv, 13 : il la se prèsente le premier A la pensée, réalise assez.
retire pour ce qui concerne la falDllIe d'Héli (absit bien les troIs conditions Indiquées par l'oracle:
hoc...). - Prœl:iâam brachium... C.-A-d. la puis- quoique simple lévite par son origine, il semble
sance, dont le bras est l'organe et l'emblème. Cf. . r.volr fréqu~mment exercé les fonctions sacerdo-
PB. IX, 15; Zach. XI, 11. Les fils d'Héli, d'après tales (cf. vn, 5,9, 11; IX,12, etc.), et personne
le contexte. - Ut non Bit sencx... Tous mour- !-)}us que lui n'a agi selon le cœur de DIeu; le
ront jeunes. Menace répétée aux vers. 32 et 33. Seigneur lui donna une postérité nombreuse et
L'oracle s'accomplira bientôt A la lettl.e, quand pl'ospère (tBdiftcabo ei...; cf; 1 Par. VI, 33; xxv,
Saül fera égorger en un même jour A Nobé le 1.5); enfin, il fut étroitement associé A Saül (am-
grand prêtre Achlmélech et quatre-vIngts prètres lra!abit coram christo, le roi d'Isra1!I). Néan-
qui, étalent, comme Héli, de la race d'Ithamar. moins, il est plus probabl!) que ces lignes désl-
Gf. xxn, 1S et SB. - Videbis œmulum... C.-A-d. gnent Sadoc, prêtre de la famllle d'Éléazar, auquel
la famille d'Éléazar réintégrée dans les fonctions Salomon conféra le pontificat suprême lorsqu'lI
du pontificat suprême. Héli devait voir ce fait destltü,a Ablathar. Of. 1 Par. VI, 8-15. En toute
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et il marchera toujours devant mon tidelem, et ambulabit coram christo meo
christ. cunctis diebus.

36. Alors quico\lque restera de votre 36. Futurum e,st autem ut quicumqne
maison viendra, afin que l'on prie pour remanserit in domo tua, veniat ut orptur
lui. et il 'offrira une piece d'argent et un pro eo, et offerat numm.um argenteum,
m~!'ceau de pain, en disant: Donnez- et-tortam panis, dicatque : Dimitte mu,
n:oi, j e VO~IS prie, une portiü.n sacerdo,tale, obsecro, ad una~ partem s~cerdotalèm,
ann que J'ale une bouchee de palU à ut, comedam buccellam pams.

manger.
/

CHAPI.TRE III

1. Or le jeune Samuel servait le Sei- 1 1. Puer autem Samuel ministrabat
gneur en présence d'Héli. La parole du 1 Domino coram Reli, et sermo Domini
Seigneur était alors rare et ptécièuse, et erat pretiosus in diebus illis; non erat
Dieu ne s~ découvràit point elaire.men~. ,visio manifesta. .,

2. Il arriva donc un Jour qu'HélI était 2.- Factum est ergo lU die quadam,
couché en son lieu ordinaire; ses yeux' Heli jacebat in loco suo, et oculi ejus
s'étaient obscurcis et il ne pouvait voir.. caligaverant, nec potera~videre ;

3. La lampe de Dieu n'était pas encore 1 3. lucerna Dei antequam extinguere-
éteinte, et Samuel dormait dans le temple tUf, Samuel dormie bat in templo Do-
du Sei~eur ,ou était l'arche de Dieu. mini, ubi erat arca Dei.

4. Et le Seigneur appela Samuel, qui 4. Et vocavit Dominus Samuel. Q)1i
répondit et dit: Me voici. respondens, ait: Ecce ego.

5. Il courut aussitôt à Héli, et; lui 5. Et cucurrit ad Heli, et dixit : Ecce
dit: Me voici, car V9US m'avez appelé. ego; vocasti enim me. Qui dixit : Non
Hélilui dit : Je ne vous ai point 3.ppelé ; vocavi; revertere, et dormi. Et abiit, et
retournez et dormez. Et il s'en alla, et il dormivit.
dormit.

6. Le Seigneur appela encore Samuel. 6. Et adjecit Dominus rursum vocale
~t Samuel, s'étant levé, alla auprès d'Héli, Samuelem. ConsurgensqueSamuel, a9iit

, ;-

hypothèse, belle définition du prêtre catholique. amis intimes. - Visio mani/esta: o.-A-d. pubHée
~ Futumm est... Conclusion pathétique de la au dehors, promulguée hautement et officiellc-
sentence; c'est le comble du malheur pour la fa- ment.
mUle d'Héli. - VentaI ut oretur... Dans l'hébr.: 2-3. Les circonstances préllmina!l'es de la -vi-
il viendra se prosterner devant lui(devantleprétre sion. - In die quadam. Hébr.: en ce jour-là;
fidèle). Pour faire agréer sa requête, il oJfrlra jour mémorable pour Samuel, et gros de cdnsé-
l1ummum argenteum; d'après l'hébr. une touœ quences pour tout le peup1e. - Première circon-
petite pièce de monnaie, tant sa misère sera stance: Heli jacebat, non loin du sanctuaire
grande. - Et tortam panis: autre modeste of- (vers. 3). Le détail et oculi ejm a pour but de
frande, assez fréquente en ces temps primitifs. préparer la suite du récit, en montrant comment
Cf. IX, 7. - Ad unam partem...: c.-à-d. une Samuel put supposer juequ'à trois fois que le
fonction sacerdotale, tant minime soit-elle, pour pontife l'appelait fJt avait besoin de sès services.
cmpècber le suppliant de mourir de faim (ut co- - Seconde circonstance: lucerna Dei...; le chan-
meàam...). deller à sept branches (Ex. xxv, 31-37: At!. arc"..

00 La vision de Samuel. III, 1.18. pl, cm, fig. 7,10, Il), qu'ou allumait chaque soir
CHAP. III. - 1. Introduction. - Puer autem. dans le Saint et qu'on éteignait le matin (Ex.

Josèphe lui donne douze aus à cette époque dèci- XXVII, 20~21; xxx, 7 -8). C'est donc vers la fin
sive de sa vie. - Ministrabat : suivant pieuse- de la nuit que la vision eut lIon. Antequam a
ment sa voie, sans se lais3er intluencer par les le sens de CI nondum » (cf. Gen. II, 0). - Trolsièmé

trIstes exemples qu'il avait sous les ;veux. - circonstance: Samuel... in templo; dans unc
Sermo Dei: la parole de DIeu, en tant qu'elle chambre attenante au tabernacle, plutôt que dans
était !:ommnniquée par lui aux prophètes, et par le sanctuaire même.
œux-ci au peuple. Pretio8U8, dans le sens de rare. 4 - 9. Les troIs premi,er6 appels du SeIgneur
Le livre des Juges n'a mentionné que deux pro- Beau rècit. - Premier appel, vers. 4 - 5. ECCE

phètes (IV, 4; VI, 8). DIeu se retire d'auprès de3 ego; la formule habItuelle dans les saints Livres
hommes quand œux-ci l'abandonnent; habitucl- pour exprimer une prompte obéi3sance. Et cucur.
lemeut, il ne confie ses secrets Intimes qu'à des rit..., jolgn.nt l'acte à la paro!e. - Secondal'pJl
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